
Le sieur de Champlain

L action catholique dans le monde comprend tout ce qui a 
contribué ou peut contribuer à l'extension du règne de Jésus- 
Christ sur la terre. Elle embrasse tous les temps, le passé comme 
le présent, qui n'est lui-même que la préparation de l'avenir ; la 
propagation de la vérité religieuse dont seule l’Eglise catholique 
a le dépôt et la garde, comme l’agrandissement des horizons 
verts à sa bienfaisante influence ; les grandes figures disparues 
comme celles qui travaillent encore à répandre et à faire germer 
la bonne semence.
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A ce titre, il nous est permis de puiser dans les enseigne
ments que nous a laissés l'histoire des peuples qui, dans des 
temps meilleurs, ont mis au service de l’Eglise un grand 
et un

amour
entier dévouement. C’est dire qu'il y a beaucoup à prendre, 

pour une publication comme la nôtre, dans les pages de l'histoire 
de 1 Ancienne comme de la Nouvelle France, ce rejeton canadien- 
frauçais, si bien conservé, au point de vue de la foi catholique, à 
venir jusqu’à il y a un demi-siècle.

L actualité que donne à la vie de Champlain le monument 
qu’on va bientôt lui élever à Québec nous a inspiré l’idée de pré
senter à nos lecteurs cette grande figure, qui sert de trait d’union 
entre les deux Frances catholiques. Nous avons cru qu'il serait 
intéressant de leur faire connaître d'abord la trempe de ce carac
tère, tel que saisi et dessiné, dans le discours que nous reprodui
sons aujourd’hui, par un orateur catholique admirablement doué, 
— homme d Etat dont la mémoire est conservée,un avec une piété
attendrissante, parmi nos coreligionnaires irlandais. Un autre 
voudra sans doute compléter cette étude en mettant en relief le 
côté religieux d'une carrière si mouvementée et si bien remplie.

Discours prononcé par l’honorable D’Arcy McGee, le 21) août 
1882, devant la Société Historique du Maine, à fort Popham, Etats- 
Unis, en réponse au toast suivant :—-
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